
Messe du samedi 6 octobre 2018 
Samedi de la 26e semaine du temps ordinaire 
St Bruno 
 

1ère lecture (Jb 42, 1-3. 5-6. 12-17) 
« Maintenant mes yeux T’ont vu.  
C’est pourquoi je me rétracte »  

  1Job s’adressa au Seigneur et dit : 
  2« Je sais que Tu peux tout et que nul projet pour Toi n’est impossible. 
  3Quel est celui qui déforme Tes plans sans rien y connaître ? 

De fait, j’ai parlé, sans les comprendre, de merveilles hors de ma portée, dont je ne savais rien. 
[4Daigne écouter, et moi, je parlerai ; je vais T’interroger, et Tu m’instruiras.] 
  5C’est par ouï-dire que je Te connaissais, mais maintenant mes yeux T’ont vu. 
  6C’est pourquoi je me rétracte et me repens sur la poussière et sur la cendre. » 

[7Or, après avoir adressé ces discours à Job, le Seigneur dit à Élifaz de Témane :  
« Ma colère s’est enflammée contre toi et contre tes deux amis,  
parce que vous n’avez pas parlé de moi avec justesse comme l’a fait mon serviteur Job.  

  8Maintenant, prenez sept taureaux et sept béliers, allez trouver mon serviteur Job.   
Offrez un holocauste en votre faveur, et Job mon serviteur intercédera pour vous.   
Uniquement par égard pour lui, je ne vous infligerai pas l’infamie méritée   
pour n’avoir pas parlé de moi avec justesse,   
comme l’a fait mon serviteur Job. »  

  9 Élifaz de Témane, Bildad de Shouah et Sofar de Naama s’en allèrent   
et firent comme le Seigneur leur avait dit,   
et le Seigneur eut égard à l’intervention de Job. 

10Le Seigneur rétablit la condition de Job tandis qu’il intercédait pour son prochain,  
et le Seigneur porta au double tous les biens de Job.  

11Tous ses frères, toutes ses sœurs  
et toutes ses connaissances d’autrefois vinrent à lui.  
Ils mangèrent le pain avec lui dans sa maison.  
Ils le plaignirent et le consolèrent de tout le malheur que le Seigneur avait fait venir sur lui.  
Ils lui donnèrent chacun une pièce d’argent et chacun un anneau d’or.] 

 
12Le Seigneur bénit la nouvelle situation de Job plus encore que l’ancienne. 

Job posséda quatorze mille moutons et six mille chameaux, mille paires de bœufs et mille ânesses. 
13Il eut encore sept fils et trois filles.  
14Il nomma la première Colombe, la deuxième Fleur-de-Laurier, et la troisième Ombre-du-regard. 
15On ne trouvait pas dans tout le pays de femmes aussi belles que les filles de Job.  

Leur père leur donna une part d’héritage avec leurs frères.  

16Après cela, Job vécut encore cent quarante ans,  
et il vit ses fils et les fils de ses fils : 4 générations. 

17Et Job mourut âgé, rassasié de jours. 

            – Parole du Seigneur. 

 Résumé de ce livre (source : babelio.com, résumé) : L’athéisme nie l’existence de Dieu ou la divinité de Jésus  
et le pire refus de Dieu c’est trouver Dieu et Le servir d’autant moins, se perdre dans la mesure même où on L’a trouvé.  

Sans être athée, en reconnaissant tous les articles de la foi catholique, on peut néanmoins refuser Dieu de la manière  
la plus radicale, en connaissance de cause. Le lieu du démoniaque est d’autant plus ténébreux qu’il se sert de la Lumière  
pour épaissir ses ténèbres. Or ce lieu ouvre tragiquement la possibilité d’une perdition au cœur même de la chrétienté !  

 Sexiste, 
la Bible ?  

 Seigneur, ne permets pas 
que je me mette en travers  

de Tes projets d’amour ! 

 Ces 5 versets entre crochets ont dû 
être omis du lectionnaire pour que  

la première lecture reste brève. 

 Mais pour aller plus loin 
sur le Livre de Job, je ne 

saurais trop recommander 
un petit livre remarquable : 

« La Foi des démons ou 
l'athéisme dépassé »… 

 …Auteur Fabrice Hadjadj,  
Éditions Salvator (mars 2009),  

prix 2010 de la littérature religieuse). 

 Seules nommées, les filles 
héritent comme leurs frères ! 

 Le démoniaque ne veut pas d’abord faire le mal, mais 
faire le bien par ses seules forces, sans obéir à un autre.  

 Cf les commentaires –très éclairants –  des paroles des « amis » de Job ! 

 Ce don qui prétend ne rien recevoir est une pseudo-
générosité qui coïncide en réalité avec le plus fin orgueil.  

Antienne d’ouverture (Jérémie 29, 11-14) 
« Mes pensées, dit le Seigneur Dieu,  

sont des pensées de paix et non pas de malheur. 
Appelez-moi, je vous écouterai  

et, de partout, je vous rassemblerai. 
 [Entre crochets] les 

versets ajoutés à la liturgie 
pour avoir tout chapitre 42, 

du le dernier Livre de Job 

https://www.babelio.com/auteur/Fabrice-Hadjadj/89548


Psaume Ps 118 (119), 66.71, 75.91, 125.130 
R/ Pour ton serviteur, que ton visage s’illumine, Seigneur ! 

Apprends-moi à bien saisir, à bien juger : 
je me fie à Tes volontés. 
C’est pour mon bien que j’ai souffert, 
ainsi, ai-je appris tes commandements.  

Seigneur, je le sais, Tes décisions sont justes ;  
Tu es fidèle quand Tu m’éprouves. 
Jusqu’à ce jour, le monde tient par Tes décisions :  
toute chose est Ta servante. 

Je suis Ton serviteur, éclaire-moi :  
je connaîtrai Tes exigences. 
Déchiffrer ta parole illumine 
et les simples comprennent. 

 

Acclamation (cf. Mt 11, 25) 

Alléluia. Alléluia.  
Tu es béni, Père, Seigneur du ciel et de la terre, 
Tu as révélé aux tout-petits les mystères du Royaume ! 
Alléluia. 

Évangile (Lc 10, 17-24) 
« Réjouissez-vous parce que vos noms se trouvent inscrits dans les cieux » 

Les 72 disciples que Jésus avait envoyés revinrent tout joyeux, en disant : 
« Seigneur, même les démons nous sont soumis en Ton Nom. » 
Jésus leur dit : « Je regardais Satan tomber du ciel comme l’éclair. 
Voici que je vous ai donné le pouvoir d’écraser serpents et scorpions,  
et sur toute la puissance de l’Ennemi : absolument rien ne pourra vous nuire. 

Toutefois, ne vous réjouissez pas parce que les esprits vous sont soumis ; 
mais réjouissez-vous parce que vos noms se trouvent inscrits dans les cieux. » 

À l’heure même, Jésus exulta de joie sous l’action de l’Esprit Saint, et Il dit : 
« Père, Seigneur du ciel et de la terre, je proclame Ta louange : 
ce que Tu as caché aux sages et aux savants, Tu l’as révélé aux tout-petits. 
Oui, Père, Tu l’as voulu ainsi dans Ta bienveillance. 

Tout m’a été remis par mon Père. Personne ne connaît qui est le Fils, sinon le Père ;  
et personne ne connaît qui est le Père, sinon le Fils et celui à qui le Fils veut le révéler. » 

Puis Il se tourna vers ses disciples et leur dit en particulier : 
« Heureux les yeux qui voient ce que vous voyez ! Car, je vous le déclare : 
beaucoup de prophètes et de rois ont voulu voir ce que vous-mêmes voyez, et ne l’ont pas vu, 
entendre ce que vous entendez, et ne l’ont pas entendu. » 

 Je l’avoue, j’aurais aimé lire cette strophe ponctuée autrement :  
1. C’est pour mon bien que j’ai souffert : je me fie à Tes volontés 

2. Apprends-moi à bien saisir, à bien juger : ainsi Tes commandements 

 Quelle profession de foi magnifique en son Seigneur 
du croyant dans l’épreuve, même la plus dure ! 

 Je le sais, Ta Parole parle à tous, même aux plus « simples » de Tes enfants.  
Ah, Seigneur, que jamais je ne sois devant eux obstacle à Ta Parole ! 

 Osons désirer bien plus  
que les dons du Seigneur ici-bas,  

aussi merveilleux soient-ils :  
désirons la Vie éternelle  
avec Lui pour toujours ! 

            – Acclamons la Parole de Dieu. 

 Ah, Seigneur, puissè-je  
– et aussi tous ceux que j’aime – 

être de ceux à qui Tu veux 
révéler Ton Père ! 



Commentaire Evangile au Quotidien 
Hermas (2e siècle) 

 « Jésus exulta de joie sous l'action de l'Esprit Saint. »  
« Vous avez reçu en vous la marque de Saint Esprit : ne lL contristez pas » (Ephésiens 4,30) 

Quand l'homme indécis échoue dans quelque entreprise, la tristesse envahit son âme, elle 
afflige le Saint-Esprit et Le chasse... Éloigne donc de ton cœur la tristesse et n'étouffe pas l'Esprit 
Saint qui habite en toi (1Th 5,19), de peur qu'Il n'en appelle à Dieu contre toi et ne te quitte.  

Car l'Esprit de Dieu, qui a été mis dans ta chair, ne supporte ni la tristesse ni la gêne. Revêts-
toi de la gaieté et fais-en tes délices. Voilà ce qui plaît à Dieu ; voilà ce qu'il accueille favorablement. 
Car tout homme joyeux agit bien, pense bien et foule aux pieds la tristesse.  

L'homme triste, au contraire, agit toujours mal ; d'abord, il fait le mal en attristant l'Esprit 
Saint qui a été donné joyeux à l'homme ; ensuite, il commet une impiété en ne priant pas le Seigneur 
et en ne Le louant pas. Car la prière de l'homme triste n'a jamais la force de monter jusqu'à l'autel 
de Dieu... Comme le vinaigre, mélangé au vin, lui fait perdre sa bonne saveur, de même la tristesse, 
mêlée au Saint-Esprit, affaiblit l'efficacité de la prière.  

Purifie donc ton cœur de cette tristesse pernicieuse, et tu vivras pour Dieu, ainsi que tous ceux 
qui auront dépouillé la tristesse et revêtu la joie. 

 

 

 

 

 

 

 
 

Méditation de La Croix 
Michèle Clavier 

C’est une parole inaugurale, prononcée sur nous par l’Esprit dès le jour de notre baptême : Dieu aime 
les tout-petits, et le nom de chacun est inscrit dans les cieux. C’est une promesse de bonheur qui nous 
est faite, si nous le voulons bien : « Heureux les yeux qui voient… ! », heureux les petits qui savent voir 
et entendre, heureux les humbles qui ont faim de tendresse et d’amour.  

Ces paroles de Jésus sont rapportées par Luc dans le cadre de la mission confiée à soixante-douze 
disciples, c’est-à-dire en vue de l’extension de la mission envers les païens, envers tous les hommes. 
Or, ce que Jésus demande à ceux qui Le suivent fidèlement, c’est, en premier lieu, de se réjouir. Et de 
se réjouir non pas d’abord de la soumission de Satan (que Lui-même vaincra définitivement en Sa 
Pâque) mais de l’amour du Père. C’est le motif de Sa louange, Jésus rend gloire au Père pour son amour 
qui touche au cœur les artisans de la mission. Ainsi se poursuit la Révélation de Dieu-Amour offrant le 
salut à tous Ses enfants.  

Par l’intercession de saint Bruno fêté ce 6 octobre, demandons au Seigneur de nous unir à la louange 
du Christ. Que nous sachions rendre grâce pour l’amour dont nous sommes aimés et en vivre chaque 
jour. L’Évangile trace le chemin à suivre pour faire nôtre cette dynamique : ouvrir pleinement nos 
cœurs, nos yeux et nos oreilles, pour accueillir les merveilles qui nous sont confiées depuis notre 
premier « oui », et dont nous devons témoigner. 

 Depuis longtemps maintenant, j’entends beaucoup 
dans le Renouveau que la tristesse est un péché ;  

je suis heureux de lire une confirmation un peu officielle 
de cette importante conviction donnée souvent 

par les familiers de la prière de louange 
 Wikipédia nous indique qu’ Hermas serait un disciple de saint Paul (Eusèbe de Césarée  

affirme que Hermas est celui que l'apôtre Paul salua dans son Épître aux Romains) et frère Pie 1er,  
le 10e Pape de l’Eglise. Et que l’œuvre qui l’a fait connaître, le « Pasteur d'Hermas », écrite en 

langue grecque au début du IIe siècle a d’abord été considérée comme canonique, notamment par 
Irénée de Lyon ou Clément d'Alexandrie, mais n'a finalement pas été retenue pour figurer parmi 

les textes du Nouveau Testament lorsque la définition de son corpus est devenue définitive. 

https://fr.wikipedia.org/wiki/Eus%C3%A8be_de_C%C3%A9sar%C3%A9e
https://fr.wikipedia.org/wiki/Pie_Ier
https://fr.wikipedia.org/wiki/Pape
https://fr.wikipedia.org/wiki/Grec
https://fr.wikipedia.org/wiki/Canon_(Bible)
https://fr.wikipedia.org/wiki/Ir%C3%A9n%C3%A9e_de_Lyon
https://fr.wikipedia.org/wiki/Cl%C3%A9ment_d%27Alexandrie
https://fr.wikipedia.org/wiki/Nouveau_Testament
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